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Pour	commencer,	nous	vous	présentons	nos	meilleurs	vœux	pour	cette	nouvelle	année	:	
qu’elle	soit	plus	sereine	et	plus	agréable	que	la	précédente.		
	
Dans	 ce	 contexte	 sanitaire	 très	 particulier,	 il	 nous	 semble	 toutefois	 que	 nous	
commençons	 la	 nouvelle	 année	 sur	 les	 chapeaux	 de	 roue,	 avec	 la	mise	 en	 place	 d’un	
protocole	 sanitaire	 «	renforcé	»	 dans	 les	 écoles	 et	 les	 établissements	 du	 second	 degré	
dont	 nous	 avons	un	peu	de	mal	 à	 saisir	 les	 nuances.	Alors	 que	 ferment	 peu	 à	 peu	 les	
écoles	 dans	 de	 nombreux	 pays	 autour	 de	 nous,	 nous	 assistons	 circonspects	 aux	
annonces	 quasi	 enthousiastes	 d’un	 ministre	 de	 l’éducation	 nationale	 qui	 répète	
inlassablement	vouloir	préserver	coute	que	coute	 le	présentiel	:	«	La	situation	est	sous	
contrôle,	 il	 n’y	 a	 pas	 de	 raison	 de	 s’alarmer.	 Tenez	 bon,	 chers	 enseignants	:	 vous	 êtes	
plus	en	sécurité	à	l’école	que	chez	vous,	à	trimer	devant	vos	ordinateurs	personnels…	»	
Sur	les	conditions	de	travail	des	personnels	de	l’éducation	nationale,	nos	collègues	sont	
nombreux	à	penser	que,	fidèle	à	ses	préconisations,	le	ministre	s’en	lave	les	mains	!		
	
Tout	n’est	pas	négatif	cependant	:	les	dispositifs	de	tests	annoncés	depuis	si	longtemps	
sont	enfin	déployés	sur	notre	département	!	Les	personnels	désireux	de	savoir	s’ils	sont	
covid+	 peuvent	 profiter	 de	 la	 présence,	 dans	 leur	 collège	 de	 secteur,	 d’équipes	
missionnées	à	cet	effet.	Enfin	!	Sauf	que	les	places	semblent	se	vendre	bien	chères,	tant	
et	si	bien	que	pour	se	faire	tester	lundi	au	collège	Calmette,	il	fallait	pouvoir	s’inscrire	le	
jour	même	 de	 la	 réception	 du	mail	 d’information.	 Pour	 les	 retardataires,	 dont	 je	 fais	
partie,	 pas	 de	 deuxième	 service…	 Quant	 à	 ceux	 qui	 ont	 pu	 se	 rendre	 au	 créneau	
demandé,	 ils	 devaient	 a	 priori	 confier	 leurs	 élèves	 à	 leurs	 collègues,	 puisqu’aucune	
disposition	 n’avait	 été	 prise	 en	 amont	 pour	 les	 remplacer.	 Correction	:	 aucune	
instruction	n’avait	été	donnée	sur	ce	qui	devait	advenir	desdits	élèves.	 	Heureusement	
que,	sur	le	terrain,	nous	avons	dorénavant	l’habitude	de	faire	comme	nous	pouvons	avec	
ce	que	nous	avons,	c’est	à	dire	pas	grand	chose.	
	
Quoiqu’il	en	soit,	le	satané	virus	et	ses	variants	sont	donc	partout.	A	tel	point	qu’il	n’est	
même	 plus	 possible	 de	 pratiquer	 l’eps	 en	 intérieur	 et	 qu’il	 n’est	 pas	 non	 plus	
recommandé	de	se	 réunir	à	plus	de	6	adultes	dans	une	même	pièce.	Alors	qu’on	nous	
invite	à	plus	de	prudence,	continuent	à	être	organisées	en	présentiel	des	réunions	école	
collège	à	plus	de	20	personnes…	Avant	qu’il	ne	soit	trop	tard,	il	nous	semble	qu’il	serait	
pertinent	 d’écouter	 et	 d’entendre	 un	 peu	 plus	 la	 parole	 des	 personnels.	 Ils	 sont	
clairement	en	souffrance,	même	s’ils	osent	hélas	de	moins	en	moins	le	dire,	lassés	peut-
être	d’être	trop	choyés.	
	
Pour	 terminer,	 j’évoquerai	 simplement	 le	 nombre	 de	 démissions	 de	 professeurs	 des	
écoles	 stagiaires	 depuis	 le	 début	 de	 l’année	 sur	 notre	 académie	:	 ils	 sont	 14	 à	 s’être	
trompés	de	voie	ou	à	avoir	été	très	vite	dégouté	par	le	métier.	 Il	nous	semble	que	cela	
devrait	être	un	signal	d’alerte	rouge…		
	
Merci	de	votre	attention.	
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